
ANNALE 
:7)4(„( 216 1 

DES • 

SCIE N CES GEOLOQIQUES 

PUBLIEES SOUS LA DIRECTION 

D E 

M. IIEBERT 
/:-. SI;Cil I'VelTf: 

Er DE: 

)1 . .11,P11. 1111.1NE EI)WARDS 
11 DNE !NISill T }: , 11 NIU4:11:11 NATVIMI.1. 1 

Vow* In pantie 

TOME HUITIEME 

Avec 20 plan.clies 

PARIS 

G. MASSON, EDITEUR 
LD:RADtE DE L'AcAni:NDE Lit mEDECINE DE PARIS 

Boulevard Sainl-Germain, en face de 1.1&ole de uuldeciae 

hpque nationale de France 

SCIENCES GÉOLOGIQUES
swa

1 u I L SStUn-ADSII S 15 T H AT El' II AU M V « É U 11 D II I STO1 II E -VA T I' Util.

l'our lu partie Piiléoiitnlngifjmi

ÂNNAL^

1)1!S

TOME HUITIÈMEI:

avec 29 planches

PARIS

G. MASSON, ÉDITEUR

1.1 Illt A 1 II E DE L'ACADÉMIE II E MÉDECINE DE P.UIIS

Hinlenrd Saiiil-Germain,en face de l'École ilr miilctine

PUBLIÉES SOUS I.A DIRECTION

ut
M. HÉBERT

l'U'JI'£~SIWI\ n L.\ 1'CCI.Tf: nt:; ~CI~~CE~

l'otu- la partit: Gùolou;i<i(ie

ET UB

M. ALPIJ. MILNE EDWARDS



-TABLE DES MATIERES 

DU TOME VIII 

• 

ARTICIE :s o 1. Recherches sur les phosphorites du Quei:cy• Etude desifossiles qu'on 

y reneontre, et specialement des iManuniferes, par M. H. Fawn. 

Seconde partie.= Planches 1 a 28. 

ARTICLE N° 2. Description de quelques Crustaces fossiles appartenant a la tribu des 

Itammens, par M. P. Bnoc• tn. — Planche 29. 

ARTICLE •° 3. Note sur les caracteres des Odontormthes, et Indication d'un nouveau 

genre de ce groupe, par M. MARSH. 

FIN DE, LA TABLE DES MATIERES. 

IMPRIMERIE DE E. MARTINET, RUE MIGNON, 2' 

-TABLE DES MATIÈRES

AariCtE ?." 1. Recherches sur les phosphontes du Quercy. Etude des'fossitesqu'on

y rencontre, et spécialement des Mammifères, par M. H. FjmoL.
Seconde partie.=P)ancheslâ28.

\nncLE 2. Description de quelques Crustacés fossites appartenant à la tribu des

Ranmiens, par M. P. Bnoa m. ,.“ Ptanchc 29.

AaDnt.E '\° 3. Nnte sur les caractères des Odoutornithes, et indication d'un nouveau

genre de ce groupe, par M. MARSH.

F! DEtLA TABLE DES NADEMS.

rARtS.–tMPRIMEmEDEE.MAÎtTtNET,RUE!mGMOK,3'

DUTOMEYHf



ANNALESI 

DES 
• 

SCIENCES GE 0 LOGIQUES,

PUBLIEES SOUS LA DIRECTION 

DE 
• 

M. ,HEBERT 
PROPESSECII A LA FACULTE DES SCIENCES, 

pour In Pattie geologique, 

ET DE 

M. ALPH. MILNE 1EDWARDS 
EROPESSEUR-ADNINISTRATEUR AU MUSEUM D'HISTOIRE NATURELLE, 

pour la Pantie pakontologique. 

.1.m.s.• 

TOME HUITIEME 

PARIS 

G. 11iAs;6R, EDITEUR 
-afro ••••60. 

LIBRAIRE DE L 'ACADEMIE DE MEDECINE DE PARIS 

Place do l'Ecole-de-Medecine 

1877 

SCIENCES GÉOLOGIQUES-

ANNALES.

DES

PUBLIÉES SOUS LA DIRECTION

DE

M..HÉBERT

pnorissEL'n A LA FACULTÉ DES sciences,

pour ]a Partie géologique,

ET DE

^ALPH. _MJLNE ^EDWARDS
PR0PBS9EUH-ADMIN1STRATEURAU MUSÉUM D'HISTOIRE

NATURELLE,

pour la Partie paléontologique.

TOME HUITIÈME

PARIS

G. MASSON, ÉDÏTËUR

LIBRAIRE SE L'aCAUÉUIE DE MEDECINE DE f A B 1S1_
Place de rÉcole-dc-Mèdecioe

1877



trif 

f 
nt 

r''h 
4 I r *fr 

1111'11411/11,1 42 

DESCRIPTION 

DE 

It 
f. 

14 

16, , 
QUELQUES. CRUSTACES FOSSRES ..„

APPARTENANT A LA TRIBIJ DES, RANINIENS 

Par M. P. BROZCIIII. 
It s I • 

'A) 

W 

" A l'epoque on M.  Milne Ediards paha il'histoire natu-
It' 

relle des Crustaces, la tribu des Raniniens ne comprenait que , • 
trots genres. •  
i 

,, • • • 
Ces genres etaient les suivants : 1° 'le genre Ranina de La-

marck; 2° le genre Ranilia, tree par M. H. Milne Edwards (1), et 
enfin 3° le genre Raninoide du meme auteur (2). De Haan ajouta • 
a , la tribu des Raniniens le genre Notopus tree pour un Crus-

_ -Lace ► ecueilli dans les mers du Japon et qui depths a ete signale 
par M.frAlph. Milne Edwards a la Nouvelle-Caledonie. 

Enfin ce dernier auteur forma en '1862 (3) un genre nouveau, 
genre Raninella, destine a recevoir un certain nombre de CrUs-
taces fossiles recueillis par M. Triger dans les couches creta-
Gees de la Sarthe: 

• , 
• I , 

1 Ces fossiles devaient etre (Merits et figures dans un mamoire 
prepare pal M. Triger sur la goologie de la Sai the. La mort su 
bite de ce geologue ne perinit pas de donner suite a ce projet. 

Ce sont ces Crustaces que M. Mph. Milne•Edwards a bien 
voulu me confier, dont j e wens ici donner la description. 

J'y ai joint un Crustace nouveau appartenant Agalement a la 
tribu des Raniniens. 7. • •Ifi • rr • , re 

'c'r (1) H. Milne Edwards, Ilistoire naturelle des Crustaces, t. II, p. 495. - 11" I 
— P (2) Mid., p. 196. .. it! tl ,.4 -,it F I 'city to • ne tt hi t 
pe (3) Mph. Milne Edvards, Comptes rendus, 1862, t. LV. I. / j t, 

ANN. SC. GEOL. — ART. N° 2. 
Ow—

l(1 DESCRIPTION fl

(• J f I'-»

DE

rQUELQnUES. CRUSTACÉS FOSSILES^

APPARTENANT A LA TRIBU DËS.RANINIENS

par m. r nnoccni.9.

"A l'époque où M. H. Milne Edwards publia 'l'histoire natu-
relle des Crustacés, la tribu des Raniniens ne comprenait que
trois genres.
Ces genres étaient les suivants 1° 'le genre Ranina de La-
marck 2° le genre Ranilia, créé par M. H. MilneEdwards (1), et
enfin 3° le genre Raninoidedu même auteur (2) De Haan ajouta
à'ia tribu des Raniniens le genre Notopus, créé pour un Crus-
tacc recueilli dans les mers du Japon et qui depuis a été signalé

par M.'Alph. Milne Edwards à la Nouvelle-Calédonie.
Enfin ce dernier auteur forma en 1862 (3) un genre nouveau,

genre Raninella, destiné à recevoir un certain nombre dé Crus-
tacés fossiles recueillis par M. Triger dans les couches créta-
cées de la Sarthe!
Ces fossiles devaient être décrits et figurés dans un mémoire
préparé par M. Triger sur là géologie de la Sarthe. La mort su-
bite de ce géologue ne permit pas de donner suite à ce projet.

Ce sont ces Crustacés que M. Alph. Milne 'Edwards a bien
voulu me confier, dont je viens ici donner la description.

J'y ai joint un Crustacé nouveau appartenant également à la
tribu des Raniniens.

i. < -irft '••* c\ X

(1) H. Milne Edwards, Histoire naturelle des Crusttuiés, t. II, p. 195. rt

-•' (2) lbid., p. 196. r» il ,.i -“!»•, v>tu fil W ,d v. i
^(3) Alph. Milne Edvards, Comptes rendus, 1862, t. LV.

1 ,j t
J'

ANN. SC. GÉOL. ART. N" 2. U
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Ce fossile, recueilli par M..Barrois dans les couches infe-
rieures du calcaire iricis-sier du departement de l'Aisne, ne, m'a 
seInble .pouvoir entrer dans ailed' des genres qUe je viens de 
titer. 

J'ai done cru devoir creer pour luiun genre nouveau, que j'ai 
propose de designer sous le nom de Palceonotopuk .13

.14 AJ i 1`..; .7ITHA% it 
Genre RANINELLA. 

Mir 'sae el 

Je crois devoir rappeler ici'les caracteres assignes, ate genre 
par M. Alph. Millie Edwards. 

Chez les Raninelles, le plastron, tres-large entre les pattes 
;de la premiere paire, se MI-kit entre celles de la deulieme et 

4‘ I • 

devient tout a fait lineaire dans toute la portion posterieure du 
thorax. L'apodeme median n'existe pas, et .par consequent on 
ne remarque aucune trace de la sutuie longitudinale qui se volt 

t chez tons les Brachyures. Le cadre buccal des Raninelles est 
•••• • / 4 

etroit, ouvert en avant, et remarquable par sa longueur, qui 
re., • • 

egale cello de la moitie du corps... Les pattes anterieures sont 
tres-larges, la main fort aplatie et 1'index tellement infleehi, que 

le pouce s'applique contre une partie du bord anterieur du poi-
inet. Les pattes des quatre pail es suivantes sont comprimees et 
propres a fouir:le sable. Enfin l'abdomen, de grandeur medio-
ere, est le plus souvent etendu, mais parfois tout a fait reploye. 

p • e l I 

Le genre Raninella, hen que se rapprochant beaucoup des
, 

Ranines, s'en distingue par la forme geriesale de la carapace, 
qui est, celle d'un ovale allonge dont la partie la pluh Margie 

'IL , 4 I l kl /i1.4 • 

se trouve vers le tiers anterieur. 
*LW I ') »au I —I • J 011 "0.4 41 'I t )f 

11410 R -1"'',•, Atli/ I I # 1, r -• I 
.0( RANINELLA. TRIGERI, Alph. Milne Edwards. AU &I •r 

Li 1, 2, 3.) stein,' y t 

Le bouclier cephalo-thoracique est Marg.', treslbombe: Sa 
moitie posterigThe Resente un , renflement longitudinal assez, 
prononce. Sa surface laisse distinguer un pointille tres-fin, tres-
serre. La region cardiaque est Bien marquee ; les ligries lateralest 

11,1, 1, ARTICLE N° 2. 
ARTICLE N» 2.

Ce fossile, recueilli par M.Barroisdàns les couches infé-
rieures du calcaire grossier du département de l'Aisne, ne,m'a
semblé .pouvoir entrer dans aucun des genres que je viens de
citer. !c'

J'ai donc cru devoir créerpour lui un genre nouveau, que j'ai
proposé dé désigner sous le nom de Pa~omo~ojOMs.'I fl G~(U ` r~1 A,l a T' .s ÿt7`üA~ i:

Genre RANINELLA.

ln')' ~«U 4 19.nJe crois devoir rappeler ici'les caractères assignés, à'ce genre
par M. Alph. MilneEdwards.

Chez les Raninelles, le plastron, très-large entre les pattes
de la première paire, se rétrécit entre celles de la deuxième et
dévient tout à fait linéaire dâns toute la portion postérieure du
thorax. L'àpodèmé médian n'existe pas, et .par conséquent on
ne remarque aucune trace de la suture longitudinale qui se voit

chez tous les Brachyures. Le cadre buccal des Raninelles est
étroit, ouvert en avant, et remarquable par sa longueur, qui
égale celle de la moitié du corps. Les pattes antérieures sont
très-larges, la main fort aplatie et l'index tellement infléchi, que
le poucé s'applique contre une'partie du bord antérieur du poi-
gnet. Les pattes des quatre paires suivantes sont compriméeset

propres à fouir, le sable. Enfin l'abdomen, de grandeur médio-

cre, est le plus souventétendu, mais parfois tout il fait reployé.

Le genre
.RaM.MM~a, bien que se rapprochant beaucoup des

s
7~MMm&s,s'en distingue par la forme générale de la carapace,

qui est celle d'un ovale allongé dont la partie la plus élargie

se trouve vers le tiers antérieur..
'j~t mu Ii ..u, i {ii-Al .q "'< d 'H J)[ a~fro

n'III' 1> d" )~.¡: ,aHI; .ut~ 11 ') 1) ,Íëll' 3 ),.<
RANINELLA. TRIGERI, Alph. Milne Edwards.

1L, .uIU'1
Lj. j¡¡9Ht9l, i ffl6Ü,¡.1'U;(.(Fig. 1, 2, 3.) j<if')~ "L ]rf( [J V l

Le bouclier céphalo-thor'acique est élargi, très-bombé. Sa
moitié postérieure présente un renflement longitudinal assez,
prononcé. Sa surface laisse distinguer un pointillé très-fin, très-
serré. La région cardiaque est bien marquée les ligriés latérales'



CRUSTACES FOSSILES DE LA .TRIBU DES RANINIENS. 

qui limitent cette region sont tres-nettes et presentent une cour-
bure a convexite interim. 

Les bords lateraux decrivent une courbe regilliere, et sont 
'Doi des par une petite ligne en saillieformee de granulations tires-

n I tfl serrees 
Les bords lateraux anterieurs sont arras de deux dents fortes, 

a bases larges. 
La dent inferieure est surtout tres-robuste, son bord supe-

rieur est sensiblement horizontal. 4 / ni
C., Le front est presquc droit. En allant de dehors en dedans, 
on voit d'abord une eminence assez promineee, form& en de-
hors par l'extremite anterieuie dti herd lateral de la carapace, 
qui se dirige en dedans. Cette preeminence est sepal* de la 
suivante par une rainure tres-etroite. Apres cette seconde emi7
nence se trouve la fosse orbitaire grande et arrondie. Enfin on 
observe le rostre, assez avance et presentant a sa pantie supe-
rieure une depression Bien netts. r II. - . ti 

Les regions pterygostomiennes de la carapace sont larges en 
arriere, assez &mites en avant. Leur surface est recouverte d'un 
pointille prononce qui lui donne un aspect chagrine. 
if Le plastron sternal est tres-large entre les pattes de la` pre-
miere paire; son bord superieur est decoupe en forme de treffe. 
Le plastron se retrecit ensuite progressivement jusqu'h devenir 
•lineaire. ,,,s .,, I ' It , 11 ifirib 4c(noi 

Les pattes de la premiere paire sent grandes et fortes. Le bras 
presente sur son bord externe une crate Bien prononcee. L' avant-

*bras est lisse. Il en est deimeme de la main, qui est grande., aplaz 
tie. Cependant le bord superieur et postArieUr de cette main 
presente une crete se termmant par une petite dent obtuse. Le 
doigt inferieur est large a lathase, triangulaire ; son bord.supe-
iieur est anne de trois ou quatre dents grosses et mousses. Le 
doigt superieurJeaucoup plus mince, est fortement courbe 

Les pattes ambulatoires ne sent pas assez distinctes sur 
il'ecbantillon que j'ai sous les yeux pour.pouvoir en donner une 

• It t J I I al 

description. • I , ,o relmolvi ub '21E3.1 
b 

I i fr 
• 

qui limitent cette région sont très-nettes et présentent une cour-
bure à convexité interne.

ln •“.“ .ii
Les bords latéraux décrivent une courbe régulière, et sont

bordés par unepetile ligne en saillie formée de granulations très-
serrées.

Les bords latérauxantérieurs sont armés de deux dents fortes,•II in"1 nrflf "T" »* ./(-•}(à bases larges. ,,n· l .t. tr

La dent inférieure est surtout très-robuste, son bord supé-
rieur est sensiblement horizontal. j q-- »
c~ Le front est presque droit. En allant de dehors en dedans,

on voit d'abord une éminence assez prononcée, formée en de-
hors par l'extrémité antérieure dû bord latéral de la carapace,
qui se dirige en dedans. Cette proéminence est séparée de la
suivante par une rainure très-étroite. Après cette seconde émi-;

nencc se trouve la fosse orbitaire grande et arrondie. Enfin on
observe le rostre, assez avancé et présentant à sa partie supé-
rieure une dépression bien nette.

Les régions ptérygostomiennes de la carapace sont larges en
arrière, assez étroites en avant. Leur surface est recouverte d'un
pointillé prononcé qui lui donne un aspect chagrine. iru..i' iq
*t Le plastron sternal est très-large entre les pattes de la' pre-
mière paire; son bord supérieur est découpé enforme de trèfle.
Le plastron se rétrécit ensuite progressivement jusqu'à devenir
•linéaire.

Les pattes de la première paire sont grandes et fortes. Le bras
présente sur son bord externeune crête bien prononcée. L'avant-
bras est lisse. Il en est de même de la main, qui est grande, apla=
tie. Cependant le bord supérieur et postérieur de cette'main
présente une crête se terminant par une petite dent obtuse. Le
doigt inférieur est large à la'base, triangulaire; son bord' supé-
rieur est armé de trois ou quatre dents grosses et mousses. Le
doigt supérieur/beaucoupplus mince, est fortementcourbé.

Les pattes ambulatoires ne sont pas assez distinctes sur
'l'échantillon que j'ai sous les yeux pourpouvoir en donner une
description.
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1111 s hula latoltre -.11 Dimensions de la carapace. 

Diametre antero-posterieur 

Diametre transverSal.., }Hers

; .„,,„ 

Origin : Gres du Maine. 
n f, Or91 4 li• 

RANINELLA. ELONGATA, Mph. 'Milne Edwards. 
it 

5-"satin Mimi tit , (Fig' 4' t VP 1 ti 

, 

4 . F', er$ 

spin!. 

anterieur. . . . 
posterieur I. A 

5 centimetres. 
4 4 .

••1 1 •"1 

3 — ,1_ 1. • 

• 

I 

I 

Cette espece se distingue aisement de la precedente, par sa 
forme generale, par la disposition des appendices spiniformes 
que presentent les bords de la carapace. k, r. , 

En effet, si 'Pon examine un crustace appartenant a cette 
espece, on voit pie le bouclier cephalothoracique est) mobs 
large, plus allonge, plus regulierement ovale que chez le Rani-
nella T2 igert Les dents spiniformes placees sur les cotes sont 
Bien_ mobs fortes, lodes proportions gardees, que chez le 
R. Trigeri, et ces appendices sont situes un peu mobs en avant 
que chez cette dermere espece. Le front est presque droit ; les 
proeminences qui le garnissent sod aussi beaucoup moms 
prononcees, • sut tout la proeminence externe. De plus, tandis 
que le both externe de cette derniere proeminence presente 
une courbure tres-prononcoe cheI la Raninelle de Triger, 
est ici presque perpendiculaire. Le plastron sternal a la melne 

forme clans les deux especes ; it en est de meme des. patties de 
la premiere pain,' les seules qui soient conservees sur les 
echantillons de R. elongata que j'ai sous les yeux. • 

• 
• I I) ." " 1 Dimensions de la carapace. 

Diametre antero-posterieur 
Diametre transversal  II, 41 

Istrt
25 millimetres. 

9 Y environ 15 

{ t ar4 fil Origine : Gres du Maine.° 
9 ; t ' • 

'1411.1f I PALIEONOTOPIJS BARI:1018Th T10V.• sp. it 
Ilic. ‘19111Ptti NJ4k. is .44 (fig. 6, 7, 8.) ti4,1q110[1. 

• ft 
1 , 

' • I • 

a1 4 II ' • r sr • la; 

Comme je 1 at deja ce Crustace a (Ste recueilli par M. Bar-,. 
rois a la base du calcaire grossier. Voici les sprincipaux carac-
teres de ce fossile. 

ARTICLE' If 2. 

w~rf-'ht-~p'f~ tf<f.
Diamètre antero-postérieur. 5 centimètres.Diametretransversah.i' ilame re tiers postérieur 3'.iUit~ .h("P°~j3~- t

Origine Grès ~M ~szMc..

Il b ~t ) ,')'
'RANINELLA ELONGATA, Alph. -Milne Edwards.Y1-ftt~~l.~tH~. '~t)('t"~S

Tf- t~'t. J

Cette espèce se distingue aisément de la précédente, par sa
forme générale, par la disposition des appendices spiniformes

que présentent les bords de la carapace.~ .(. <<
En effet, si'l'on examine un crustacé appar tenant cette

espèce, on voit que le bouclier céphalothoracique est'moins
large, plus allongé, plus résuli&rement ovale que chez le J~s?M-~~?~ Les dents spiniformes placées sur les côtés sont
bien moins fortes, toutes proportions gardées, que chez le
R. 7'~</0~'t, et ces appendices sont situés un peu moins en avant
que chez cette dernière espèce. Le front est presque droit; les
proéminences qui le garnissent sont aussi beaucoup moins
prononcées,'surtout la proéminence externe. De plus, tandis

que le bord externe de cette dernière proéminence présente

une courbure très-prononcée chez la 7!<mMM~ de Triger, il'
est ici presque perpendiculaire. Le plastron sternal a la même
forme dans les deux espèces il en est de même des. pattes de
la première paire,' les seules qui soient conservées sur les
échantillons de R. elongata que j'ai sous les yeux.

1 "~jD:M:et:SMKS~e<!oc<tfapa!ce. t

Diamètre antëro-postërieur. 25mi))imetres.

t Diamètre transversal. environ i5

Origine G~ ~K~më. '-< in f.

')< i!Gî-èç

'))'.I, .t.
> t

{.u' t~' PAL~EONOTOPDS BARROISII, nOY.' Sp. 1)

tUe. '(UML ~q(Fig.6,7,8.)<K,lf!~(~ 'i~ J1

Comme je l'ai déjà dit, ce Crustacé a été recueilli par M. Bar-
rois à la base du calcaire grossier. Voici les.principaux carac-
tères de ce fossile.

ARTICLE ? 2.
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Le bouclier cephalothoracique est assei fortement bombe 
dans le sens transversal. Il present° une serie d'ornements dis-
poses sur les cotes en lignes presque paralleles. Ces ornements 

,sont formes par de petites Opines disposees en defitg de pei-
gne ('1). Les lignes foimees pal ces ornements, paralleles odium 
je le disais tout h l'heure, sur les bords du bouclier decrivent en 
dedans des courbes a convexite anterieure pour rejoindre celles 
du ate oppose. Sur le bords anterieur thrboirclier, ces lignes 
disputa issent et sont remplacees par de simples gm-illations. 

6. Les lignes laterales qui limitent la region cardiaque sont pro-
fondes et tres-nettes. 

Le bord posterieur du bouclier manqiie. Les bords lateraux 
sont hordes par une, ligne en saillie form& par une serie de pe-
tits tubercules. Les bords latei:aux anterieurs, assez fortement 
argues, presentent trois grosses dents. La dent , infthieuie est 
robuste, abase large; it en est de meme de l'intermediaire. La 
dent anterieure a egalement une base large, mais,cette base se 
i etrecit brusquement pour former une pointe aigue et assez 
mince. 4 

En dedans se voient deux lobes orbitaires separes par une 
scissure triangulaire tres-etroite en arriere. Le front est large ;, it 
presente sur la ligne methane une protuberance arrondie, lege-
rement deprimee au-dessus. , 

Les regions ptorygostomiennes de la carapace sont grandes, 
fortement bombees. Elles presentent deux plans distincts sepa-
res par un petit renflement longitudinal Le plan externe 
est couvert de petites lignes obliques, opineuses, ti-es-serrees. 
Le plan interne, plus grand pie -Plexterne, est .pai'seine 
sa partie posterieure de slignes plus cares, plus espacees que 
celles du plan externe (2). De plus ces lighes ,sont convexes, la 
convexite &taut tournee en arriere. La partie superieure de ce 
plan interne est lisse, et presente seulement une ,ligne formee 
par des ponctuations tres-sefrees. Cette ligne est dirigee d'avant 
en arriere. 

(1.) Fig. 9. 
(2) Fig. 8. ifir 4 ' # tvj •11 a . Ir A 

Le bouclier céphalothoracique est assez fortement bombe
dans le sens transversal. Il présente une série d'ornements dis-
posés sur les côtés en lignes presque parallèles. Ces ornements

,sont formés par de petites épines disposées en dents de pei-

gne (i ). Les lignes formées par ces ornements, parallèlescomme
je le disais tout à l'heure, sur les bords du bouclier décrivent, en
dedans des courbes à convexité antérieure pour rejoindre celles
du côté opposé. Sur le bord'antérieurdu'bouclier, ces lignes
disparaissent et sont remplacées par de simples granulations.
Les lignes latérales qui limitent la région cardiaque sont pro-
fondes et très-nettes.
1 Le bord postérieur du bouclier manqué. Les bords latéraux
sont bordés par une ligne en saillie formée par une série de pe-
tits tubercules. Les bords latéraux antérieurs, assez fortement
arqués, présentent, trois grosses dents. La dent, inférieure est
robuste, à base large il en est de même de l'intermédiaire.La

dent antérieure a également une base large, maistcette base se
rétrécit brusquement pour former une pointe aiguë et assez
mince.

.<

En dedans se voient deux lobes orbitaires séparés par une
scissure triangulaire très-étroite en arrière. Le front est large il

présente sur la ligne médiane une protubérance arrondie, légè-
rement déprimée au-dessus.

Les régions ptérygostomiennes de la carapace sont grandes,
fortement bombées. Elles présentent deux plans distincts sépa-
rés par un petit renflement longitudinal. Le plan externe
est couvert de petites lignes obliques, épineuses, très-serrées.
Le plan interne, plus grand que'l'externe, est .parsemé'a
sa partie postérieure de 'lignes plus rares, plus espacées que
celles du plan externe (2). De plus ces lignes .sont convexes, la
convexité étant tournée en arrière. La partie supérieure de ce
plan interne est lisse, et présente seulement une ,ligne formée
par des ponctuations très-sen'ées. Cette ligne est dirigée d'avant
en arrière. '"<.
(l)Fig.9.
"(a)Fig.8.
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L'ecusson sternal' est lisle, grand.'Le bord stiperieur de ce 
plastron I est decoupt en trefle. Il presente un &premier retro-
cissement au niveau de la premie're paire de panes; se retitle 
de nouveau, puis se reirecit entre les patios de la deuxieme et 
troisieme paire, pour dei'renir ensuite ,peu a peu lineaire. Sa 
longueur est d'emiron 25 millimetres ; sa largeur en haut est 
de 1.3 millimetres. 'Largeur entre les pattes • de la premiere 
paire, 40 millimetres; largeur entre les pattes de la deuxieme 
et de la troisieme paire, 5 millimetres ri vir .fr s lq q iii 

La premiere paire de pattes est smile bien conservee. La face 
extern° du bras, est couverte de cretes` paralleles, tres-legere-
ment arqnees. L'a•vant-bras presente des cretes analogues, et de 
plus une dent assez forte garnit son bord extern°. La main est 
grande, comprimee ; sa surface est sillonnoe par des' cretes 
irregulierement disposees. Son bord inferieur presente trois ow 
quatre opines dont la pointe se dirige en avant. Le doigt infe-
rieur est constitue par le prolongement de l'angle inferieur et 
interne de la main, son bord superieur presente .une serie de 
dents petites et mousses. Le d, oigt superieurrnrian,qure.1
'11.1 ' 1 • I 

Dimensions de la carapace. 
r , H t • rr I 1.• . . • sin „d • 

Diametre antero-posterieur  environ h centimetres. 
Diametre transversal au tiers anterieur, environ 3 

1 r irprierilf cm! 

Origine : Caleaire grossier inferieur (Aisne). 
• ,) • r ni n •• 

Il . resulte des caracteres precedents quo le Crustace que je 
'viens do Genre est tres-voisin des Ranines, ainsi que des ani-
maux appartenant au genre Notopus. k011 di I., .14 
ii Toutefois it se distingue des Notopus par plusieurs caracteres. 
Ainsi, chez ces 'derniers, le plastron sternal se retrocit brus-
quemcnt au, niveau de la deuxieme paire • de pattes; et" de-
vient 1a conipletement lineaire. Au contraire, chez le Grustace 
que jc propose tie designer sous le nom generique de Palteono-
topus, le plastron ne se re trecit qu' entre les pattes de la deuxieme 
et celles de la troisieme paire. La forme de la carapace n'est, pas 
non plus tout it fait la intime.En effet, chez les Notopus, les bonds 
lathaux se dirigent d'abord perpendiculairement en arriere, 

ARTICLE N° 2. 

ti 

'~L'écusson sternal' est lisse, grand.'Le bord supérieur de ce
plastron'est découpé en trèile. Il présente un,premier rétré-
cissement au niveau de la première paire de pattes; se renfle
de nouveau, puis se rétrécit entre les pattes de la deuxième et
troisième paire, pour devenir ensuite,peu à peu linéaire. Sa
longueur est d'environ 25 millimètres sa largeur en haut est
de d3 millimétrés.'Largeur entre les pattes'de la première
paire, '10 millimètres; largeur entre les pattes de la deuxième
et de la troisième paire, 5 millimètres. j~ nrt

La première paire de pattes est seule bien conservée. La face
externe du bras, est couverte de crêtes parallèles, très-légère-
ment arquées. L'avant-brasprésente des crêtes analogues, et de
plus une dent assez forte garnit son bord externe. La main est
grande, comprimée sa surface est sillonnée par des crêtes
irrégulièrementdisposées. Son bord inférieur présente trois ou'
quatre épines dont la pointe se dirige en avant. Le doigt infé-
rieur est constitué par le prolongement de l'angle inférieur et
interne de la'main, son bord supérieur présente .une série de
dents petites et mousses. Le doigt supérieur manque. "n
"tu n~' f t .)

DaHetMMHS f<e la carapace.), n ,.<“
Diamètre autero-posteneur. envjron 4 centimètres.
Diamètre transversal au tiers anteneur, environ 3

7
.“ 'trf'w~ ~t 1Origine Cs<c<!M'eyross:e!'M!/o*t<?M?' (Aisne).9f'f'r~7(tn! «ul 7

(h t '.). ~'n~I'f~.t't m j ¡ .10 "H."

II résulte des caractères précédents que le Crustacé que je
viens de décrire est très-voisin des Ranincs, ainsi que des ani-

maux appartenant au genre ~o~opMx.~tt -t''n <h' r,

ï: Toutefois il se distingue desJVo~pMs par plusieurs caractères.
Ainsi, chez ces 'derniers, le plastron sternal se rétrécit brus-
quement au'niveau de la deuxième paire'de pattes, et de-
vient là complètement linéaire. Au contraire, chez le Crustacé

que je propose de désigner sous le nom générique dePa~BOHO-

<o~MS, le plastron ne se rétrécit qu'entre les pattes de la deuxième

et celles de la troisième paire. La forme de la carapace n'est pas
non plus tout a fait la même.Eneffet, chez les ~Vo~Kx, les bords
latérau~ se dirigent d'abord perpendiculairement en arrière)

ARTICLE ? 2.



CRUSTACES FOSSICES BE LA TRIBU DES ReANINIENS. 7 

Landis que chez lePalwonotopus ces bords decrivent une courbe 
reguliere. dolt, t i nt( I ' WO fl t ftP 
ift Si l'on compare maintenant le CrustacA du calcaire grossier 
avec les Ravines, on voit que 1a encore se trouvent certaines dif-
ferences La forme de la carapace est, chez les Ravines, celle 
d'un triangle renverse, un peu arrondi poslerieurement ; cute 
carapace est chez le Palwonotopits bien plus arrondie en avan t, le 
front est plus convexe, de plus les ornements sont tros-difie'rerrts. 

Quant au genre Raninella, 11 ne peut pas non plus recevoir 
leCrustace recueilli par M. Barrois En effet,ildforme du plas-
tron sternal; cello des pattes anterieures ve sont pas les 'themes; 
la carapace est ausPsi bien plus bomb& chez le Palceonotopus. 
J'ai essa), A de resumer dans le tableau suivant les caracteleas 
differentiels principdux des genres dont je vieps de parler, et 
j'y ai joint 'la lisle des especes fossiles qu'ils renferment. 

r 

C 
Tr: 

r.r; 
z 
z 

4 • 1.1 V 

41

Is 

retreei entre 
les pattes de 
la detnieme 
paire. 

GENRES. 

Carapace a bords • 
Intermix ante- 

Noitio;us... Manquent. 
rieurs droits , c e
elargie en avant. ) 'I" • /FP '

I 1 

" IR. Boutileana, A. Milne Edw.' 
1 R. Aldrovandi, Ranzoni. # 

R. illaresaina, Koenig. 
R. Tchiltotcheffi, d'Arch. 
R. Bakerti, A. Milne Edwards. 
R. Palmea, Sismoncla ( 
R. speciosa (Hela speciosa), Nuns. 

1 R. oblonga (H. oblonga), Muns. 
R. granutosa, A. Milne Edvards. 

\ R. flazlinskyi, Reuss.' - 
0 

R. Maori, A. Milne Edwards. 
R. elongata, A. Milne Edwards. A. 
R. blutteri (Notopocorystes), Binko. 
R. sculptus (ident), Binko. '

, Eskers E oss 'Les. 

7 t In I I I 

Carapace en\ 
triangle renver- ) 

: et un peu TWIN V:i. 
arrondie poste-
rienrernent. / 

Carapace en ovale 
allonge, dont la 
partie In plus 
elargie se trouve 

RA NINELL 
) 

vas le tiers an- I 
terieur. i ---p) • r • nos 

- . 

retreci seulement entre les pattes 
de la deumeme et eelles de la.
troisieme paire. Carapace Wes- PALEONOTOPUS (n. g.). P. Barroisii, n. sp. 
bombee, a bords lateraux regu-
lierentent arrondi s. 

• .1 an 1! 

tandis quechez!ePs~coKo<o/)!M ces bords décrivent une courbe
régulière. ~-rr.) ');n;tftf..

J

.u Si l'on compare maintenant le Crustacé du calcaire grossier

avec les Ranines, on voit que là encore se trouvent certaines dif-
férences. La forme de la carapace est, chez les Ranines, celle
d'un triangle renverse, un peu arrondi postérieurement ceLte
carapace est chez leF~MMO~o/MM bien plus arrondie en avan t, le
front est plus convexe, de plus les ornementssont très-différents.

Quant au genre 7!s?KKC~, il ne peut pas non plus recevoir
le Crustace recueilli par M. Barrois. En enet,'Ia forme du plas-
tron sternal; ce)!e des pattes antérieures ne sont pas les mêmes

la carapace est aussi bien plus bombée chez le jPe~coMo~o~K~.

J'ai essayé de résumer dans le tableau suivant les caractères
différentiels principaux des genres dont je viens de parler, et
j'y ai joint 'la liste des espèces fossilesqu'ils renferment.

ç'
GENRES. ESPÈCES K)33!LE5.J'')~ fCat'o~seeàbords~.

latéraux ante- )
t}NoTQpns. Manquent. )'

rieurs droits,~elargieenavant.
)-) "tt' )ft {,t";R.BcM:HMMa,A.Mi)neEdw.'

.Mrof6!Ka'Ranzoni..
1

C~~aee em ~r~Kœnig.
triangle rcnver-

~tc~, d'Arch.
.rétréci entre

ile
~;m p~R~?. ~H,A.M.ineEdwards.

~P~arrondie posté-

J
R. R.F~Sismonda.

Edwards.

)a den\ieme 'pmfnt
t'

11 il'
~P~ (Hé/a speezoM), Muns.

j
paire,

f
j jR. oblonga (H. oblonga), Muns.

i ~R.;yrtmM<o<!o,A.MUneEdvards.
'S ~.Ha2<ttt~<,Reuss.'
j~ Carapace en ovale ~.n~–

allongé, dont ta J Tr/j/efi, A. Milne Edwards.
P partie la ptnsjn ).R.~Ott;/(;ht,A.MiIneEdwards.

eiargiesetrouve ')jR.~MMfn'(~Voto~oco!'ystM),Binko
'S- vers le tiers an- t R. sculptus (:~m), Binko.

'1

terienr.t' –'· r .,a~ i
\0

if.§ -M, i ) j- ~i't
z
z rétréci seulement entre les pattes
c de la den\tème et celles de la'(

troisième paire. Car~tMe tres-~PALEONOTOPUs(n.g.).P. Ban'OMM, n. sp.
bombée, à bords latéraux rëg~u- )
t liet'ement arrondis.

<< ~'<te
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Comme on le voit, le genre Palmonotopus que je propose de 
ci5Aer pour le Crustace trouve dads le calcaire grossier ne com-
prendrait jusclu'a present qu'une espece, dediee au geologue 
qui 1'a recueillie.' I I 44 Jill 1 go *in 'di 1i 

" J'ajouterai , en terminant, que si Von examine les prove-
nances diverses des Ravines fossiles, on voit que presque toutes 
les especes appartenant au' genre Ranina ont ete iecueillies 
dansde terrain nummulitique (en Baviere, Thrace, Inde, Italie, 
France, etc.). jl „ kil •1t 0 / 11 ) 

-- Les especes appartenant au genre Raninella sont toutes ere--
tacks. En effet, les R. Trigeri et R. elongata ont ete trouves 
dans les gres du Maine, et les R. ltilulleri et seulptus proviennent 

tde la craie de Maestricht ; enfin le Palwonotopus Barroisii vient 
4 "t

du calcaire grossier, c'est-h-dire de l'eocene. Lis it I ii'  gill

.Les Raniniens fossiles commenceraient done l'epoque ere-
.tacee. tUn certain nombre d'especes a.ppartenant a'  cette tribut 
sent encore vivantes a l'epoque actuelle, mais elles n'habitent 
plus nos contrees. ,11„ 4, t1, 

En effet, les Ravines vivent dans la mer des Indes et l'ocean 
•Pacifique ; les Notopus habitent les mers du Japon et celles qui 
baignent la Nouvelle-Cali :doilies 

'O w

nT , Allay EXPLICATION DE LA PLANCHE 29. . 
i 1. 1 4,... ... 

Pig. 1. Raninella irigeri. 1 i 
t4 i ci 4; • 

Fig. 2. Idem.   A
4 4 • al 

Fig. 3: Idem.

Fig. 4. Raninella elongata. . .4 .4141 'V 

Fig. 5. Idem.  I ) 1 i 1 

% Iiir rf ` IV Pr 
Fig. 6. Palceonotopus Barroisii. T. e I. 

1 1 111 1 II L 
Fig. 7. Mem. 

Fig. 8. 'Region pterygostomienne du Palceonotopus (grossie). 

Fig. 9. Fragment grossi de la carapace du Palceonotopus. 
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Comme on le voit, le genre Ps~oMO<o~M~ que je propose de
créer pour le Crustacé trouvé dans lé calcaire grossier ne com-
prendrait jusqu'à présent qu'une espèce, dédiée au géologue
qui l'a recueillie. v i -K

J'ajouterai, en terminant, que si l'on examine les prove-
nances diverses des Ranines fossiles, on voit que presque toutes
les espèces appartenant au genre JRouMa ont été recueillies
dans'Ie terrain nummulitique (en Bavière, Thrace, Inde, Italie,
France, etc.). r

-Les espèces appartenant au genre jRa~MteM~ sont toutes cré-
tacées. En effet, les j~. TV~'t et R. e~orn~a ont été trouvés
dans les grès du Maine, et les ~MM~'t et~cM~<M proviennent

}de la craie de Maestricht; enfin le Ps~oMo~jM~ Barroisii vient
dn~calcaire grossier, c'est-à-dire del'éocène."ttH ~f ~)'<

'Les Raniniens fossiles commenceraient donc à l'époque cré-
.tacée.'Un certain nombre d'espèces appartenant à cette tribu
sont encore vivantes a l'époque actuellè, mais elles n'habitent
plus nos contrées. ).

En effet, les Ranines vivent dans la mer des Indes et l'océan
'Pacifique les ./Vo<<MMM habitent les mers du Japon et celles qui
baignent la Nouve!le-Ca)édonie.

,1

.m. ,J' EXPLICATION DE LA PLANCHE 30..

Fig. i.7}s)::)MHsT)'t~eri.
t ¡,

t.tj
Fig.2.M~
Fi-. 3. Ide?n.

Fig.4.JRa;mHMKft<!<ottjyatft.n
Fig.5.~(M!t.
Fig.6.jPof<fO)tofo~MsBa)'roMM.Fig.7. L

Fig. 8. 'Région ptërygoi.tomiennedu Fa~oMotopMs (grossie).
Ftg. 9. Fragment grossi de ]a carapace du J'a&BOKO~opMS.
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1 , 2 , 3 . Raninella Tri eri._ , 5. Raninella elongata. 
6,7,8,9. Palaaonotopus Barroisi 
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1,2,3. Ranmella Trigeri. 4,5. Ranmella elongata

6,7,8,9. Palaecmotopus Barroisi

T. 8. PL. 29.


